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Les territoires transfrontaliers
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Les espaces urbains transfrontaliers

Riviera franco-italo-monégasque

La Riviera franco-italo-monégasque correspond à une
bande littorale densément peuplée (environ 150 000
habitants dont 70 000 en France, 50 000 en Italie et
30 000 à Monaco), entrecoupée d’espaces montagneux
interstitiels, qui s’étend de Cap d’Ail côté français à San
Remo en Italie. Ce territoire littoral transfrontalier est sil-
lonné par de nombreux flux de proximité comme inter-
nationaux et de toute nature (tourisme, commerce,
santé, emploi…).
Cet espace trinational (France, Italie, Monaco) a la

particularité d’être structuré autour de la Principauté
de Monaco, Etat extra-communautaire, de loin son
premier pourvoyeur d’emplois avec 38 000 occupés
massivement par des Français et des Italiens.
L’intégration transfrontalière est également résiden-
tielle puisque la Principauté regroupe 30 000 habitants,
dont 12 000 Français et 8 000 Italiens. Phénomène
récent, un nombre croissant d'Italiens viennent s’installer
côté français (plus de la moitié des achats de terrain à
Menton sont effectués par des Italiens), voire y créer des
entreprises.

Un des enjeux principaux de ce littoral transfrontal-
ier est de lutter contre la pression qui s’exerce de part
et d’autre de la frontière sur cet espace contraint entre
la mer et la montagne.Victime de sa beauté, il doit faire
face à une forte pression touristique, foncière et
immobilière sans oublier la saturation croissante de ses
infrastructures routières. A terme, le risque consiste en
une dégradation irrémédiable de son environnement
et à une perte de la qualité de vie qui en fait sa prin-
cipale attractivité.

Un autre enjeu, plus politique, réside dans l’améliora-
tion de l’intégration de Monaco dans le fonctionnement
azuréen et notamment avec les collectivités locales
françaises voisines.

La coopération au sein de cet espace littoral com-
mence en 1991 par la signature d'un " protocole d'in-
tention sur la coopération transfrontalière de proximité "
entre les maires de Menton et de Vintimille. Puis un


